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Température maximale
Température minimale
Normale : 1961-1990
Fraction d'insolation
Normale : 1961-1990
Précipitations
Cumul
LilleRennes
Lyon Marseille
jours jours
r (mm)
f (%)
T (°C)
r (mm)
f (%)
T (°C)
jours jours
mai 1999
Total mensuel des précipitations : légèrement déficitaire
Fraction d’insolation moyenne : déficitaire
Température moyenne : > 2,9 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 60 % de la normale
Fraction d’insolation moyenne : normale
Température moyenne : > 2,7 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 70 % de la normale
Fraction d’insolation moyenne : déficitaire
Température moyenne : > 4,0 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 60 % de la normale
Fraction d’insolation moyenne : normale
Température moyenne : > 2,7 °C à la normale
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StrasbourgParis
Bordeaux Ajaccio
Température maximale
Température minimale
Normale : 1961-1990
Fraction d'insolation
Normale : 1961-1990
Précipitations
Cumul
jours jours
jours jours
r (mm)
f (%)
T (°C)
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mai 1999
Total mensuel des précipitations : normal
Fraction d’insolation moyenne : normale
Température moyenne : > 3,0 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : normal
Fraction d’insolation moyenne : normale
Température moyenne : > 2,6 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 1,2 fois la normale
Fraction d’insolation moyenne : légèrement déficitaire
Température moyenne : > 3,7 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 1,6 fois la normale
Fraction d’insolation moyenne : normale
Température moyenne : > 2,2 °C à la normale
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Périodes
thermiques
Première décade
Ce sont des champs thermiques et bariques
en hausse qui accompagnent ce début de
mois de mai. Alors que le Sud subit des
remontées chaudes et instables, le Nord est
sous l’influence jusqu’au 3 d’une masse
d’air plus frais et plus sec dans des condi-
tions anticycloniques. Aussi les minimales
les plus élevées se situent-elles au sud de la
Seine, le nord enregistrant des maximales
élevées à la faveur d’un meilleur ensoleille-
ment : 26,7 °C à Thouars (Deux-Sèvres) 
le 2 ; 26,1 °C dans le parc de Saint-Maur-
des-Fossés (Val-de-Marne) le 3.
La douceur généralisée des minimales va
continuer jusqu’au 7. Le 4, deux records
de températures minimales les plus élevées
sont battus à Dijon (Côte-d’Or) avec 
15 °C et à Lyon (Rhône) avec 14,6 °C ;
Auch (Gers) fait de même au petit matin
du 7, avec 14,7 °C. Les journées sont
maussades les 4 et 5, ce qui limite la mon-
tée des températures, mais le 6, l’absence
de flux en surface favorise une remontée
des maximales, sensible surtout sur la moi-
tié sud. Plusieurs postes, des Landes à la
Gironde et à la Drôme, franchissent les 
28 °C : 28,5 °C à Donzère (Drôme), 
29,5 °C à Bazas (Gironde).
Cette amélioration n’est que de courte
durée car, dès le 7, un fléchissement
s’amorce ; Sartène (Corse) avec 25,1 °C le
8 reste le seul poste avec une température
maximale supérieure à 25 °C.
Avec l’arrivée d’une dorsale d’altitude, le
ciel se dégage en fin de nuit, occasionnant
une chute des minimales le 9. Les maxi-
males sont en hausse, en particulier en
Aquitaine : 29,6 °C au Temple et 29,9 °C à
Belin-Béliet (Gironde).
En limitant le rayonnement nocturne,
l’arrivée d’une zone perturbée le 10 pro-
cure quelques minimales très élevées :
17,6 °C au Havre (Seine-Maritime).
Deuxième décade
Le système perturbé stagne sur le pays une
bonne partie de la décade. La zone des
minimales les plus élevées accompagne sa
lente descente vers le sud jusqu’au 15 où
elle se situe des Pyrénées-Atlantiques au
nord des Alpes. Quelques records de tem-
pératures minimales les plus élevées sur
une période de 7 jours sont battus : 16,3 °C
à Lyon-Satolas (Rhône) le 12 ; 16,8 °C à
Toulouse-Blagnac (Haute-Garonne) le 14,
le précédent record datant du 13 mai 1947
avec 16,6 °C.
Durant cette période, au meilleur de la
journée, la douceur est estivale en
Aquitaine et Midi-Pyrénées le 11 et
s’étend à la Provence jusqu’au 13. Le 14,
la sensation de chaleur régresse avec la
progression de l’onde ; à Mont-de-Marsan
(Landes), l’amplitude thermique sur la
journée du 14 n’est que de 1,3 °C. Les
maximales supérieures à 25 °C ne concer-
nent plus les 15 et 16 que l’extrême Sud-
Est, de l’Hérault au Var, et ponctuellement
la Corse : 29,7 °C à Figari (Corse) le 15 ;
28,7 °C à Roquevaire (Bouches-du-Rhône)
le 16.
Le Nord du pays, soumis à des pressions
élevées, voit le mercure descendre jusqu’à
un niveau proche des minimales d’un mois
de mars : 0,1 °C à Charleville-Mézières
(Ardennes) le 16.
L’intense activité pluvieuse du 17
empêche la flambée des températures ; une
vaste goutte froide présente dès le 18 fait
chuter peu à peu le mercure qui ne dépasse
plus les 25 °C les 19 et 20. Mais, en com-
pensation, l’épaisse couverture nuageuse
ou la présence de brouillards favorisent
une remontée des températures au petit
jour, les minimales restant au-dessus de 
5 °C en fin de décade.
Troisième décade
Dans la continuité de la deuxième décade,
les fins de nuit sont douces sur une grande
partie du pays jusqu’au 22 et les tempéra-
tures maximales sont de saison. Les tempé-
ratures au petit matin passent localement
sous les 5 °C le 23 du Maine à l’Hainaut et
le 24 de l’Auvergne au plateau lorrain ;
durant ces deux jours, les maximales grim-
pent. Le 23, c’est le quart sud-est qui est le
plus privilégié grâce à une ligne de foehn :
29 °C à Gignac (Hérault).
Le 24, avec un soleil largement présent, les
températures atteignent un niveau estival
sur les deux tiers sud du pays. 
Cette situation avec des maximales très au-
dessus des normales persiste jusqu’au 29,
le seuil des 30 °C étant franchi quotidien-
nement : 32,3 °C à Grenoble (Isère) le 27 ;
33 °C à Carpentras (Vaucluse) le 29.
86 % des postes enregistrent ce jour-là une
température supérieure à 25 °C ; ce sont
souvent les littoraux et le piémont pyré-
néen qui sont à l’écart de ces extrêmes.
En fin de mois, même si le temps reste
estival pour bon nombre de régions, ces
valeurs très élevées cèdent peu à peu du
terrain par le nord-ouest, en raison de
l’installation d’un flux de nord-est.
mai 1999
(Heures UTC sur tout le bulletin)
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De fréquents orages parfois accom-
pagnés de grêle.
Première décade
Des précipitations orageuses touchent dif-
férentes régions jusqu’au 2 : 38,8 mm au
Cap-Béar (Pyrénées-Orientales) le 2.
Le 3, dans un flux de sud à sud-est rendu
très dynamique sur les régions méridio-
nales par un système dépressionnaire en
Méditerranée, le sud d’un axe Lorient-
Nice subit de fortes pluies, instables sur le
littoral atlantique et en Corse ; 6 postes
dans l’Hérault enregistrent des précipita-
tions supérieures à 100 mm : 128,7 mm
aux Aires et 133,4 mm aux Plans.
Ce minimum se décale le 4 vers la Corse ;
le temps couvert au sud de la Loire est plus
particulièrement pluvieux sur les régions
du Sud-Est : 78 mm à Dié (Drôme).
Si des orages affectent encore la façade
est, l’onde qui aborde les côtes occiden-
tales le 5 ne montre que peu d’activité
avant qu’une dégradation pluvio-instable
ne touche l’Ouest le 6 : 54 mm au
Burlandier (Ain), 43 mm à Laragne
(Hautes-Alpes) dont 31,5 mm entre 16 et
17 heures le 5.
Le 7 marque une nouvelle journée très agi-
tée, deux ondes fusionnant sur le pays et
donnant des amas orageux sur sa quasi-
totalité : 45 mm à Lavaur (Tarn), 42,4 mm
à Montbéliard (Doubs).
Une nette amélioration se dessine le 8 par
l’Ouest, une ondulation donnant toutefois
des pluies modérées du sud du Massif cen-
tral à l’Est. Le beau temps s’affirme le 9
avec le développement d’une dorsale ;
quelques précipitations  affectent quand
même la Bretagne puis le nord de
l’Aquitaine et le Centre ; elles sont liées à
l’arrivée d’un front qui, le 10, traverse la
France avec une activité plus forte dans sa
partie nord en raison d’un cyclonisme
d’altitude plus marqué sur ces régions.
Deuxième décade
Une perturbation qui ondule sur la France
va constituer le fil conducteur de toute la
première moitié de cette décade. Elle
donne les plus importants cumuls sur la
façade est où les orages d’évolution diurne
se généralisent les 11 et 12 : 42,6 mm 
à Belfort (Territoire de Belfort) le 11 ;
37,8 mm à Bâle-Mulhouse (Haut-Rhin)
entre 16 h le 11 et 4 h le 12 ; 68,4 mm à
Montancy (Doubs).
La situation n’évolue guère et la zone plu-
vieuse qui s’étend de l’Aquitaine aux
Alpes du Nord le 13 descend très lente-
ment vers les régions méridionales : 
25,4 mm à Gourdon (Lot), 38 mm à
Chambéry (Savoie) le 13 ; 25,4 mm à
Orthez (Pyrénées-Atlantiques) le 14.
Cette perturbation se frontolyse le 15, tan-
dis que de l’humidité remontant dans un
flux de sud-ouest provoque de l’instabilité
du  pays nantais au Pays Basque ; elle per-
siste sur ce dernier le 16 : 32,8 mm à
Biarritz (Pyrénées-Atlantiques).
Le 17, une zone de basses pressions se
trouve en phase avec de l’air très chaud ;
il en résulte une très importante activité
pluvieuse : 197 postes enregistrent plus
de 20 mm au cours de la journée, le pic
d’intensité se situant au sud du Massif
central :  196 mm à Altier (Lozère).
Mende (Lozère) avec 82,4 mm bat son
record de précipitations en 24 heures
datant du 18 mai 1996.
Tandis que des retours pluvieux concer-
nent l’Aquitaine et la Vendée, l’instabilité
déjà bien présente le 18 prend de l’ampleur
le 19, n’épargnant que la pointe bretonne
et l’extrême Sud-Est, avec des orages par-
fois violents comme en Île-de-France. La
décade s’achève avec une occlusion qui
s’étend du Nord au Centre et toujours de
l’instabilité sur le Sud et la Corse : 
45,2 mm aux Martys (Aude).
Troisième décade
Une nouvelle limite traverse le pays le 21
sans grande activité, sauf sur l’ouest des
Alpes où elle s’attarde jusqu’au matin du
22 : 31,5 mm à La Chapelle-en-Vercors
(Drôme).
Une période de temps sec débute alors
avec le retour de conditions anticyclo-
niques qui persistent jusqu’au 26.
Dans un talweg qui remonte d’Espagne le
27, une dégradation orageuse est observée
en raison de l’humidification de la masse
d’air déjà très instable. Les foyers pré-
sents dès le matin sur le Finistère gagnent
ensuite le Poitou, l’Aquitaine, les régions
de la Bourgogne au sud de l’Alsace ainsi
que les hauteurs corses : 20,4 mm à
Sampolo (Corse), 31,4 mm à Auberive
(Haute-Marne), 54 mm à Cramchaban
(Charente-Maritime).
Périodes
pluviométriques
Si les températures matinales restent
encore sporadiquement inférieures à 5 °C
les 26 et 27, elles franchissent largement
les valeurs normales sur tout le territoire à
partir du 28 : 19,1 °C au Havre (Seine-
Maritime) le 29 ; 21,3 °C à Pila-Canale
(Corse) le 31.
À partir du 29, plus de 99 % des postes
relèvent une température minimale supé-
rieure à 10 °C.
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Les précipitations
Le vent
L’ensoleillement La durée d’insolation du mois de mai
varie de 132 heures à Guéret (Creuse) à
290 heures à Figari (Corse-du-Sud).
Marin et autan présents tout au
long du mois.
Après un début de décade relativement
calme, une goutte froide est liée à un
flux très dynamique sur les régions
méridionales. Le 3, la dépression asso-
ciée engendre un fort vent d’est entre la
Corse et le continent : 101 km/h à Pila-
Canale ainsi qu’à Oletta (Corse).
Le 4, le littoral varois est touché par un
vent puissant de nord-est qui s’oriente
au nord-ouest près du golfe du Lion :
115 km/h à Hyères (Var) ; 94 km/h à
Leucate (Aude).
Ensuite, jusqu’au 7, se déroule une
période moins agitée.
Du 8 à la fin de la décade, la pointe bre-
tonne est balayée par un vent de secteur
sud : 94 km/h à la pointe du Raz
(Finistère) le 9.
Sur le Sud du pays, à partir du 9, ce sont
le marin et l’autan qui deviennent sen-
sibles : 79 km/h à Villefranche-de-
Lauragais (Haute-Garonne) le 10.
Si le flux est assez dynamique en alti-
tude, le vent reste assez faible au sol.
Aucune rafale supérieure à 80 km/h
n’est enregistrée jusqu’au 15.
Le 16, tandis que l’autan souffle dans
son domaine, le vent de nord-est devient
sensible en Manche, puis violent
jusqu’au 18  : 86 km/h le 16 à Dourgne
(Tarn) ; 90 km/h le 16, 101 km/h le 17 à
Brignogan (Finistère) ; 97 km/h le 18 à
Gonneville (Manche).
Dans le même temps, d’importantes
rafales ont été enregistrées sur le quart
sud-est le 17 et, de manière plus locali-
sée, à l’intérieur des terres le 18 : 
83 km/h à Sainte-Marie-de-Cuines
(Savoie) ; du levant à 112 km/h à Hyères
(Var) le 17 ; 86 km/h à Riorges (Loire)
le 18.
Le 20, le noroît souffle à 94 km/h sur
l’Île-de-Groix (Morbihan). Mistral et tra-
montane sont violents du 20 au 22 : 
115 km/h à Hyères (Var) le 20 ; 126 km/h
à Leucate (Aude) et au Cap-Béar
(Pyrénées-Orientales) le 22.
Après l’accalmie qui dure jusqu’au 26,
un vent de secteur sud se lève le 27, du
Tarn au piémont pyrénéen. À l’autan qui
ne souffle que le 29, viennent se joindre
des rafales sous orage jusqu’au 31 : 
101 km/h à Strasbourg (Bas-Rhin) le 29 ;
97 km/h à Toussus-le-Noble (Yvelines),
112 km/h au Bourget (Val-d’Oise) le 30 ;
97 km/h à Ciboure (Pyrénées-Atlan-
tiques) le 31.
Le nombre de jours avec vent fort  est
inférieur à 3 sur la grande majorité du
pays, mais atteint 16 à Labruguière
(Tarn).
Le cumul mensuel varie de 8,7 mm au
Cap-Corse à 235,8 mm à Sablières
(Ardèche). Le maximum du rapport à la
normale atteint 425 % à Narbonne
(Aude).  
Le nombre de jours avec précipitations
varie de 2 à Marseille (Bouches-du-
Rhône) à 17 à Bourg-Saint-Maurice
(Savoie). Il est déficitaire sur tout le
Nord du pays. 
La température Un mois de mai particulièrement
chaud.
La température moyenne de ce mois
varie de 13,1 °C à Gonneville (Manche)
à 19,7 °C à Marignane (Bouches-du-
Rhône). L’écart à la normale est partout
excédentaire, en particulier de la
Gironde au Jura et à la Drôme, en Île-de-
France et dans les Hautes-Pyrénées ; il
varie de 1,1 °C à Perpignan (Pyrénées-
Orientales) à 4 °C à Lyon-Bron (Rhône).
Cette activité pluvio-orageuse intéresse
encore le 28 au matin la Bourgogne, la
Champagne et la Lorraine, avant de s’éloi-
gner vers l’est alors que de nouveaux
foyers touchent le Centre et l’Île-de-France
dans la nuit. Les précipitations instables
persistent jusqu’au 31, donnant localement
quelques cumuls remarquables : 32,5 mm à
Cramchaban (Charente-Maritime) le 29 ;
28 mm à Chartres (Eure-et-Loir) le 30.
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Écart à la normale 
de la température moyenne
(degrés Celsius)
Rapport à la normale 
des hauteurs de précipitations
(pour cent)
Météo-France Scem/CBD
